
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

CAMINO  
N° 107 JUILLET 2011 

Cyber-bulletin international d’information 
du pèlerin et du randonneur 
bulletinCamino@aol.com 

«Tous les Chemins mènent à Compostelle » 

A saisir : En si bon Chemin ... vers 
Compostelle (éditions 2002). 

Prix promo Franco à 14 euros au lieu de 19.15 Euros 
(ouvrages en parfaite qualité). 5000 exemplaires vendus 
entre 2002 et 2008. Un récit reconnu par toute la presse 
jacquaire.  2000 km entre Genève et Compostelle par un 
marcheur-poéte. (voir en page 5) 

"On ne va jamais aussi loin que lorsqu'on ne sait pas où l'on va" Christophe Colomb 
 
« Oui moi je suis un chercheur qui trouve… » curieux courriel reçu à la rédaction de votre journal 
préféré, au cours de l’hiver 2010 où un lecteur s’indigne qu’un article publié dans un Camino n’ait pas 
été suivi des titres (qu’elle s’est) attribués par les différents centres de recherches historiques. 
 
La rédaction sur un ton courtois a expliqué que l’on peut écrire au journal sans forcément mentionner le 
C. V.  long de 3 pages de chaque lecteur et que si Saint-Jacques préférait la bière banche à la bière brune, 
il est très difficile que les historiens puissent 20 siècles après justifier avec certitude d’un goût plus 
prononcé pour tel ou tel brassage de malt et de houblon… 
 
Ce à quoi, par courriel retour quasi instantané, on nous répondait que ce chercheur avait trouvé ce que 
les autres avaient cherché durant des années, voire des siècles. Et c’est bien sûr ce chercheur qui avait été 
à l’origine de cette trouvaille… Alors là la rédaction s’est prosternée humblement devant 
l’ordinateur… puisque Le Monde attendait cette découverte… qui en elle-même, était une simple 
théorie de chercheurs. 
Pour conclure ce billet d’humour sarcastique, laissons les chercheurs chercher, les écrivains écrire, les 
brasseurs brasser et les pèlerins pèleriner. Si les chercheurs émettent des hypothèses, elles sont les 
bienvenues pour « cultiver son jardin », mais ne soyons pas Candide devant eux, car ces théories ne 
peuvent que nous aider à faire notre propre opinion, en toute liberté.  A bon entendeur…. La rédaction

L'avis sur le gîte municipal de Gallargues-le-Montueux signé Jeanne et Jean (16) publié dans le Camino 
N° 101 de janvier 2011 m'interpelle, il ne correspond en aucun cas à ce que j'ai pu ressentir lors de mon 
passage. Voici pour en témoigner les notes prises dans mon journal le 11 avril 2010. 

"La responsable du gîte tout sourire nous accueille sur la place du village à 17 h 00 comme convenu au 
téléphone. Elle nous conduit dans une ancienne école et nous fait la visite. L'aménagement est 
sommaire mais convenable avec une cuisine, une douche et cinq places. Les commerces sont fermés 
en ce dimanche mais Isabelle très enthousiaste nous offre une salade, du beurre, de la confiture et 
surtout du pain… vraiment très serviable avec nous. Je lui demande où se trouve l’église, elle nous y 
conduit volontiers en nous commentant les rues du village qu’elle apprécie particulièrement. Elle nous 
fait découvrir la belle église romane superbement restaurée et nous indique depuis l'autel un vitrail rond 
situé au dessus du portail d’entrée. On ne distingue qu'un rond lumineux mais après quelques 
secondes on peu voir l’image de Saint Martin sur son cheval - surprenant, elle est contente de son 
effet ! Au retour sur la place centrale nous faisons quelques photos en sa compagnie, toujours souriante 
et pétulante. Voici une bénévole qui ne compte pas son temps pour le bonheur des pèlerins. Merci 
Isabelle pour votre sourire et votre pétulance."  Christian. 

Merci pour ce bulletin avec ses articles intéressants, aussi bien pour les informations historiques que les pratiques 
ou les "coups de gueule". Elles m'intéressent en tant que pèlerine ayant parcouru le chemin d'Arles puis le 
Camino frances en 2006 et le portugais en 2008. Je suis intéressée par le pèlerinage vers Rome, avez-vous des 
informations pratiques ou des adresses pouvant m'en fournir svp ?  J'aimerais aussi lancer un appel pour avoir 
des nouvelles de Luc, un pèlerin (un Compagnon charpentier qui faisait le chemin d'Arles en 2006). Qui aurait de 
ses nouvelles ?   amaudigier(chez)yahoo.fr 

Je cherche des photos numériques sur les Sentiers Cathares pour compléter mon album de photos. 
Merci aux pèlerins pour leur aide amicale.  jean.delanglais(chez)laposte.net 
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J'ai été 'assommé' par le ton 'belliqueux' d'un petit article paru dans le N° 101 du bulletin, en fin de page 3. 
Isabelle Cruzio ne méritait certainement pas un tel article hargneux. J'ai été hébergé à Gallargues-le-Montueux 
le 31 mai 2007.  Nous étions 2 pèlerins, dont André de Marseille. 
J'ai trouvé Isabelle extraordinaire! Faut-il lui reprocher de s'occuper des "petits bobos" des pèlerins dont elle 
assume parfaitement la charge ? J'ai trouvé qu'Isabelle était une hospitalière qui s'implique et je l'ai trouvée 
charmante. Et je tiens à lui rendre témoignage ! Par le bulletin, je veux aussi lui dire que j'ai fait à son intention 
une prière dans la cathédrale Saint-Michel de Carcassonne. Elle me l'avait spécifiquement demandé, insistant 
sur le fait qu'elle y avait été baptisée.   André du Québec 

Merci pour ce journal que je reçois toujours avec plaisir. Je l'imprime pour en faire bénéficier quelques amis qui 
n’ont pas de mail. Depuis 3 ans, chaque mois d'août avec quelques amis jacobins nous marchons sur les pas 
de ceux qui nous ont précédés sur ce beau chemin qui nous mènera à Santiago dans quelques années. Parti du 
Puy en Velay en 2008, pour la quatrième année nous reprenons notre marche à Moissac là où nous l'avons 
stoppé en 2010 pour arriver si Dieu nous en donne la force à Air sur l'Adour. Que de beaux paysages nous 
avons traversés tout au long de ces trois années. Que de personnes rencontrées avec lesquelles nous avons 
échangé quelques textes sur la parole, nos impressions sur le chemin, nos joies et nos peines. Partagé nos 
douleurs car il ne faut pas croire que tout est rose sur "le chemin", certains d'entre nous avons 
souffert physiquement et mentalement (des doutes nous ont assaillis), sommes nous capable de franchir tel ou 
tel fraction del camino "des tours Eiffel" comme nous le dit notre prêtre accompagnateur. -"aujourd'hui nous 
aurons une demi-tour Eiffel à monter ou "oh la la ce matin nous franchirons une tour Eiffel et demi"... le souffle 
me manque mais... au bout du chemin je rends grâce pour cette journée car el camino nous porte. Et bien sûr, 
épaulé par l'un ou l'autre compagnon de route, un sourire, une parole d'encouragement, je reprends mon souffle 
et repars pour quelques kilomètres encore avant d'atteindre le gîte pour la nuit. Comme un miracle le lendemain 
matin la fatigue et les maux de la veille, ce n'est plus qu'un mauvais souvenir ! Je sais que pour certains cela 
parait bien insignifiant mais pour moi, c'est tout de même une épreuve. Mais je ne regrette absolument pas, 
d'avoir fait ce choix. Au contraire, l'an passé comme les autre années, lorsque la fin de la semaine arrive je 
dis vivement l'an prochain ! Certains diraient que c'est comme une drogue ! Pour moi alors c'est bienfaisant, qui 
m'apporte un bien être, et fait rêver d'autres lors de mes récits et commentaires des photos prises... !  Ultreïa ! 
       Magda99 

LES MYTHES DE L’APÔTRE  SAINT JACQUES 20 € EAN 9782350682006 
Editions Cairn 29, rue Carrérot BP 1503 64015 Pau Cedex 

Ce livre, publié en Espagne en 2006 avec le soutien de la municipalité de Compostelle a connu un succès 
critique et commercial. Il propose une nouvelle vision de l’histoire de saint Jacques et de Compostelle. Il 
en expose tous les aspects en montrant qu’ils comportent tous une dimension exagérée ou transformée 
par rapport aux sources accessibles à l’historien. Cette approche conduit l’auteur à décrire les mythes de 
l’apôtre Jacques. Il en résulte un point de vue très novateur. 
Ofelia Rey Castelao revisite la bibliographie surabondante concernant le sujet, explique l’origine de 
Compostelle et explore l’histoire critique de la tradition jacquaire, montrant que le mythe y a toujours été 
inscrit, tant en ce qui concerne l’authenticité des reliques que les pèlerinages de masse au Moyen Age. 
Cet ouvrage destiné à un public non spécialisé, est basé sur les nombreuses recherches réalisées par 
Ofelia Rey Castelao depuis 1978. Il est une synthèse d’idées novatrices qui surprendront parfois mais ne 
manqueront pas d’intéresser tous ceux qui sont avides de connaissances et ne souhaitent pas rester 
enfermés dans les discours convenus. Ofelia Rey-Castelao est professeur d’Histoire Moderne à la faculté 
de Géographie et d’Histoire de l’université de Saint-Jacques-de-Compostelle. Elle est l’auteur de 
nombreux livres et articles. Elle est spécialiste d’histoire de la Culture et poursuit des recherches sur le 
thème jacquaire depuis sa thèse sur le Vœu de Santiago dans l’Espagne moderne, sujet auquel elle a 
consacré plusieurs ouvrages jusqu’à ce titre Los mitos del Apostol Santiago. 

Nouvel appel pour un don de sable en vue de la création d’une Vierge monumentale. 
En 2009 j’avais lancé un appel de don de sable pour réaliser une sculpture monumentale (2.20m) d’un 
pèlerin basé sur le principe de l’unité et de la multiplicité. Vous avez été nombreux à répondre, je vous en 
remercie encore sincèrement. Elle est implantée à Soulac en Gironde  (France). 
 
Aujourd’hui l’image d’une Vierge en sable occupe mes pensées, je souhaiterais réaliser cette œuvre en 2 mètres de 
haut avec du sable qui proviendrait également de différents lieux géographiques du monde. Comme pour la sculpture 
Jacquaire je fais un appel aux pèlerins du globe pour se joindre à cette histoire créative, vous pouvez envoyer 10 
grammes de sable à mon adresse. Avec mes remerciements. Servant Ermes sculpteur. 

(Servant Ermes Terroir en Sculpture  57 rue de Campeyraut  33000 Bordeaux  FRANCE) 
Visites sur www.art-quantique.com    contact   seg(chez)terroirensculpture.com 
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Hospitaliers 
 
Dans les publications jacquaires comme " Camino " ou " Zoreilles " on trouve beaucoup de récits, souvenirs etc.
de pèlerins. Très curieusement les hospitaliers n'y prennent jamais parole. Or c'est aussi une expérience forte et 
riche qui est, je crois, digne d'être contée. J'ai décidé donc de partager avec les lecteurs ma modeste expérience 
personnelle. 
Attention, les hospitaliers interviennent dans beaucoup de structures différentes : communautés religieuses, grands 
gîtes et beaucoup d'autres. Il y a aussi les bénévoles habitant la localité où se trouve le gîte et en en  partageant la 
responsabilité. Mon expérience se borne à la tenue d'un petit gîte en tant qu'hospitalier résidant. Mes confrères 
(sœurs) ayant exercé dans d'autres structures suivront peut-être mon exemple. 
Certaines municipalités se trouvant sur le tracé d'une de voies du Chemin sont intéressées par l'ouverture d'un gîte, 
possèdent même un local, mais… La tenue d'un gîte occasionne certaines contraintes : la gestion d'accès, la 
sécurité du matériel, la propreté… Vous avez rencontré durant votre cheminement des gîtes dont on cherche la clé 
à l'office de tourisme, Mairie etc. Mais ça ne semble pas être une solution optimale. 
D'autre part il existe des associations jacquaires qui voudraient favoriser l'implantation de gîtes mais n'en ont pas 
les moyens. L'entente entre les deux semble donc être une excellente solution. La municipalité fournit le local et 
l'association recrute les hospitaliers. Je ne sais même pas qui fournit les meubles et l'équipement.  
La motivation d'être hospitalier ? Je pense que (comme pour le cheminement) chacun a la sienne. La mienne c'est 
vouloir poursuivre les rencontres jacquaires dans un autre cadre, servir les autres, ne pas être seul. 
 
J'ai exercé cette mission durant au total 5 semaines à Baziège, Revel (voie d'Arles) et La Coquille (voie de 
Vézelay). À chaque fois un petit gîte de moins de 10 places.  
La journée de l'hospitalier commence un quart d'heure avant celle de pèlerins, car il faut préparer le petit déjeuner. 
Parfois ça peut être par la sortie vers la boulangerie, pour chouchouter ses hôtes avec les baguettes encore chaudes. 
Après leur départ, nettoyage du gîte, puis c'est le temps libre jusqu'à 15, 16 heures quand l'on ouvre et l'on attend 
les pèlerins. Parfois d'ailleurs en vain. Sur ces voies moins fréquentées il arrive des nuits sans hôtes. 
S'ils arrivent on commence par leur proposer une boisson fraîche, les interroge sur leur étape, on accomplit les 
formalités d'accueil. La nuit avec le petit déj coûte 10, 12 €, le dîner éventuel en sus. Puis il faut élucider s'ils 
souhaitent qu'on leur prépare le dîner, ou bien s'ils préfèrent cuisiner tout seul. Dans ce dernier cas on leur indique 
les commerces, mais ils ont naturellement le droit d'utiliser les produits de base non transportables du gîte.  
Après la lessive et la douche, s'ils le désirent on parle de nos expériences jacquaires et autres choses. Et là, comme 
sur le Chemin, on fait des rencontres intéressantes voire extraordinaires. L'hospitalier peut donner les conseils et 
indications quant aux étapes suivantes et faciliter la réservation pour celles-ci. 
Réservations. En principe il n'y en a pas. L'hospitalier répond au téléphone, informe si pour une certaine nuit il a 
beaucoup d'inscriptions, inscrit les pèlerins. Mais ceci n'est pas une réservation. Le principe " premier arrivé -
premier servi " prévaut toujours. Dans le cas d'une tentative de non-réservation pour " dans deux mois " on la note, 
mais on conseille de rappeler la veille d'arriver. On peut aussi demander d'avance si les pèlerins souhaitent qu'on 
leur prépare le dîner. Il faut dire que sur les voies peu fréquentées où j'exerçais, je n'ai jamais eu de problèmes de 
places. 
Mes permanences ont duré une ou deux semaines. Il n'est pas indispensable d'être membre d'une association pour 
être hospitalier. Il suffit de répondre aux annonces dans les publications jacquaires. L'hospitalier (ou les 
hospitaliers, car c'est une activité qui est parfois exercée par les couples) a d'habitude une chambrette à sa 
disposition. 
 
Une expérience intéressante. À Revel je suis sorti sur la place du marché où j'ai rencontré trois femmes : deux très 
jeunes et une un peu moins, manifestement cheminant. Je les ai abordés en proposant mon gîte. Elles étaient 
financièrement limitées. Ceci n'est naturellement jamais un obstacle. C'était une éducatrice belge qui faisait 
Chemin avec deux filles " à problème " dans le cadre d'un programme d'insertion sociale. En 2009 en marchant sur 
la voie de Vézelay (étape se terminant à La Châtre) j'ai rencontré une famille allemande de composition insolite : 
couple avec trois enfants de 9, 11 et 12 ans. Le projet était d'arriver à Santiago l'année de la majorité de l'aîné. 
Comme ils campaient et les sacs à dos de mômes n'étaient pas grands, le papa tirait un Carix. Cheminer avec eux 
durant 6 heures fut un vrai plaisir. Les enfants étaient épanouis et joyeux. Ils jouaient et chantaient en marchant. 
Au point où moi, qui pour des raisons météorologiques, ne chante jamais, me suis mis à leur apprendre les 
chansons françaises. C'est une famille très croyante. Je suis resté en contact avec eux. Et je savais qu'ils comptaient 
reprendre le Chemin en 2010. Cette année-là je tenais le gîte de La Coquille, mais je ne comptais pas les 
rencontrer sachant qu'ils campaient. Quelle fut ma joie en les voyant débarquer devant " mon " gîte le dernier soir 
de ma permanence. Ce coup-ci ils y ont dormi et la rencontre fut chaleureuse. 
On peut inscrire ma première permanence d'hospitalier à Revel dans la grande tradition de pèlerinage. Je devais la 
commencer le 27 avril à midi. Après un calcul savant, je suis parti à pied d'Arles le 15 avril et le jour J à l'heure H 
je pris mon service à Revel. Pour partir une semaine plus tard terminer mon cheminement. A. Dehnel 
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Les Chemins entre Santiago et Rome à travers la Provence 
 

La Provence est une des régions privilégiées de cheminement entre l’Italie et l’Espagne. Depuis plus de douze 
ans, l’Association des Amis de Saint Jacques en Provence-Alpes-Côte d’Azur-Corse devenue maintenant 
Association Provence-Alpes-Côte d’Azur-Corse des Amis des Chemins de Saint Jacques de Compostelle et de 
Rome, a travaillé aux Chemins de Saint Jacques dans la Région Sud-Est ; dès l’an 2000 s’est manifesté l’intérêt 
de certains pèlerins, notamment espagnols désirant pérégriner vers Rome ; « nos » Chemins de Saint Jacques, 
définis à partir des grandes voies d’échanges immémoriales que furent la Voie Domitienne entre le Col de 
Montgenèvre et Arles et la Voie Aurélienne entre Menton et Arles, ont été définis par des pèlerins qui, dans un 
but de « reconnaissance », de pérennisation, d’assurances, de sécurité et d’entretien, se sont rapprochés de la 
Fédération Française de Randonnée, seule entité reconnue par les « Autorités ». Après des années de démarches, 
d’études cadastrales, de demandes et d’obtention d’autorisations (Passage et balisage) ces chemins, longs en tout 
d’un peu plus de 800km (445 pour la Via Domitia et 361 pour la Via Aurelia), sont devenus GR653D de 
Montgenèvre à Arles et GR653A de Menton à Arles. Certains pèlerins pourront croire qu’il y a parfois des 
détours inutiles, des dénivelés superflus ; notre préoccupation constante a cependant été de privilégier le tracé le 
plus court et le plus facile, compte tenu de la très longue distance qui sépare ces deux pôles de la Chrétienté, 
mais nous avons aussi voulu tenir compte des hauts-lieux cultuels, pèlerins et culturels, et éviter au maximum les 
grandes routes (La RN7 est la « fille » de la Via Aurelia et les RN94 et RN100 sont celles de la Via Domitia), 
ceci pour favoriser un cheminement dans le calme et la beauté de la nature provençale. Quant aux 
dénivelés successifs? Les Alpes Maritimes, les Alpes de Haute Provence, les Hautes Alpes…ce sont toujours les 
Alpes, et, dans les Alpes, çà monte et çà descend ! De toutes façons : « A cada uno su Camino » 
 
 Les pèlerins de ces Départements, en chemin vers Saint Jacques, mais aussi ceux qui, ayant parcouru une où 
plusieurs fois le « Grand Chemin » vers Santiago, veulent aller vers le Saint Suaire de Turin où, par la Via della 
Costa Ligure et la Via Francigena, saluer la Tombe de Saint Pierre, voire se recueillir à Assise, berceau de Saint 
François où même « pousser plus loin » vers Jérusalem, peuvent, d’ores et déjà, « visiter » le site de notre 
Association www.compostelle-paca-corse.info et, si c’est déjà fait, acquérir les documents suivants : 
-Topo-guide « Sentier vers Saint-Jacques de Compostelle via Arles > Montgenèvre-Arles GR653D soit en 
librairie soit par le biais de www.ffrandonnee.fr   
-Guide du Chemin de Saint Jacques de Compostelle et de Rome de Menton à Arles (Voie Aurélienne) de 
l’Association PACA-Corse des Amis des Chemins de Saint Jacques de Compostelle et de Rome en prenant 
contact avec aalestir@orange.fr  
Par ailleurs, les chemins existent entre la frontière franco-italienne et la Via Francigena, soit à partir de 
Montgenèvre (Chemins initiés par la Confraternità di San Jacopo di Perugia 
www.confraternitadisanjacopo.it/francigena/guida.guida.htm ), soit à partir de Menton ( www.viadellacosta.com
et www.viadellacosta.it ) ; nous pouvons procurer aux pèlerins des traductions des guides italiens. Alors, 
Jacquets et Roumieux, la Provence et le Sud-Est vous attendent ! A. Le Stir  

Je suis une pèlerine 2002 du Québec. À l'époque, j'ai rencontré Feliça en descendant à Logrono et nous avons bien parlé du 
Québec en échange d'une généreuse poignée de figues données par des mains crevassées de travaux. Je lui avais dessiné où 
on trouve le Québec pour la situer par rapport à l'Espagne... Depuis plusieurs années, l'Association du Québec à 
Compostelle organise une marche de 26 kilomètres pour se réveiller les jambes au printemps et pour faire une journée 
rencontre avec les futurs et anciens pèlerins. Cette excursion nous amène à marcher la circonférance d'une île magnifique 
dans l'estuaire du fleuve St-Laurent, juste en face de la Baie St-Paul rendue célèbre pour son caractère artistique. C'est l'Île-
aux-coudres. Depuis l'an dernier, une résidente de l'Île veut se démarquer pour célébrer avec les quelques 800 pèlerins qui y 
participent. Je veux la supporter et j'aimerais rendre hommage à cette typique et colorée Feliça.  
Serait-il possible de recevoir des informations comme : Elle était présente aux pèlerins depuis combien de temps ? Est-ce 
qu'on sait combien de signatures elle a ramassées ? Abonnée à votre revue depuis 2005, je n'ai malheureusement pas 
conservé les numéros qui en parlaient...  Merci pour votre généreuse collaboration et je parle de vous au Québec !   
(Ndlr : Merci bien !!) Bonne journée Colette de Québec      copepin2004(chez)yahoo.ca

Je recherche André Dubernet, qui est passé à Vauzelles en 2009 et m'a envoyé des boutures de raisin" Noa" ; j'ai perdu son adresse et je voudrais le 
remercier et lui dire que TOUTES les boutures ont magnifiquement pris et que je vais pouvoir faire une tonnelle ! Avec toutes mes amitiés et mon 
meilleur souvenir de son passage à la maison ; Mme de Saint Mars   bsmvz(chez)msn.com 

RENCONTRE VERS COMPOSTELLE Soirées proposées à NOTRE-DAME DE L’ABBAYE 103 Rue 
Trivalle  11000 CARCASSONNE GR®78 – Itinéraire du piémont pyrénéen vers Saint Jacques de 
Compostelle  
Mardi 19 juillet 2011 à 18 h 30 Le pèlerin en marche vers Compostelle. Par Michel Armengaud. 
Mardi 9 août L’arrivée à Compostelle Les leçons du Camino L’arrrivée à Saint-Jacques Le retour 
Mardi 4 octobre Architecture sur le chemin en Aragon Les retours de Compostelle 
Cette invitation est destinée à tous ceux qui sont intéressés par le Chemin de Saint-Jacques : ceux qui 
l’on fait… ceux qui le feront … et tous les sympathisants.  Chaque soirée débute à 18h30 par un exposé 
suivi d’un échange et témoignages. Contact et renseignements   Tél : 06 08 03 07 99 
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A saisir : En si bon Chemin ... vers Compostelle (éditions 2002). 
Prix promo Franco à 14 euros  au lieu de 19.15 Euros (ouvrages en parfaite qualité). 
5000 exemplaires vendus entre 2002 et 2008. Un recit reconnu par toute la presse jacquaire.  
2000 km entre Genève et Compostelle par un marcheur-poéte.  
Attention seulement les 40 deniers exemplaires. 
Au vu du succès et de la qualité de l’ouvrage, les Editions de l’Astronome (www.editions-
astronome.com) a procédé à une réédition augmentée : 
-  de la relation Gillonnay-Arles 
-  d’un vade mecum du pèlerin 
-  de nouvelles illustrations 
Pour se le procurer : Lepere Editions   13 bourg   27270 Grand Camp.  
Commande par courrier et chèque uniquement.  

Mon pèlerinage vers St Jacques de Compostelle est maintenant terminé. 
Je l'ai commencé au Puy en Velay, avec mon épouse Nicole. 
Mon frère Jacques s'est joint à nous, à partir de Figeac. 
J'ai effectué ce chemin en 6 étapes, entre 2004 et 2009. 
J'ai réalisé des vidéos-reportages de ces 6 étapes. 
Les versions courtes de ces 6 vidéos sont installées sur le site dailymotion. 
Ici, le lien de la playlist: 
http://www.dailymotion.com/playlist/x19f7z_Maurice-78_chemin-st-jacques-de-compostelle#videoId=xbkbzv 

J'ai projet pour cet automne de marcher sur le GR652 Figeac, Rocamadour, Agen, La Romieu, ce circuit est pauvre 
en gîtes hébergements et les prix sont excessifs, auriez-vous quelques adresses à me communiquer.  J'ai récupéré 
un cahier descriptif édité par l'ACIR Compostelle, si le trajet est assez clair les lieux de repos sont rares ce qui 
implique de longues étapes, surtout entre Agen et La Romieu. 
  
Je fais des recherches sur le web qui prennent beaucoup de temps (Miam mam Dodo s'arrête après Rocamadour) 
la FFR : leurs hébergements sont pas très fiables ; j'ai trouvé un fascicule en PDF édité par l'agence de 
développement Touristiques "Lot Tourisme" avec pas mal d'adresses même les 3 étoiles.....     
reinet13@wanadoo.fr 

J'aimerais apporter un commentaire à un court texte paru dans votre édition de juin 2011: une personne 
demande des renseignements sur le Camino Mozarabe qu'elle appelle aussi Ruta del Califato (en 
espagnol)... attention il ne faut pas du tout inter-mêler ces deux appellations : le véritable camino 
Mozarabe est celui qui relie Cordoue et Compostelle en rappel du raid d'El Manzor en 997 à Compostelle 
dont les portes de la ville et les cloches furent ramenées à Cordoue par les chrétiens, "les mozarabes" 
assujettis à l'autorité arabo-musulmane… A notre époque, on a extensionné le  Camino mozarabe jusqu'à 
Granada mais en aucun cas et aucun temps jusqu'à Almeria. L'appellation "Ruta del Califato" ne 
s'applique qu'à la partie comprise entre Cordoba et Granada, les deux villes-sièges du pouvoir de 
l'occupation arabo-mulsulmane en péninsule ibérique. 
Bien oui il existe depuis au moins une quinzaine d'années des guides qui mènent le pèlerin de Grenade à 
St-Jacques-de-Compostelle... alors un simple petit effort de recherche et votre correspondant trouvera 
l'utile à son bonheur d'emprunter un chemin très peu fréquenté: en 2008 alors que je fus Hospitalero 
durant trois mois chez le Père Blas à Fuenterroble de Salvatierra, nous tenions des statistiques 
notamment sur les points de départ des pèlerins et à mon bon souvenir, je crois qu'un ou deux pèlerins 
avaient choisi Grenade comme départ de pèlerinage !  De nos jours on applique le vocable mozarabe à 
tous les caminos originant de l'ancien royaume d'El-Andalus (1), même qu'il y a quelques semaines à 
peine fut inauguré le tronçon du Camino mozarabe Malaga-Cordoue (balisé) ". Serge Quesnel, 
Montréal(Québec). 
  
  (1) le terme El-Andalus signifie en arabe "la terre des Vandales" qui comme on le sait envahirent la 
Gaule et l'Espagne au Vème s. 

Chemin de R. L. Stevenson : Merci à tout ceux qui m’ont aidé et envoyé des photos pour 
reconstituer mon album photos du chemin de Stevenson, je pense à Christian de Belgique, Jean-Marie, 
Mario, Serge, Betty, Franck (qui part vers Jérusalem !), Alain, Jean-Louis et Dominique, Jean-Paul, 
France, Jacques, Michel, Marie-Virginie, Blandine, Clara..  Ultreia !!   signé : marcheur458 
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Béziers sur les Chemins de Compostelle  
 
Une exposition en entrée libre du 23 au 28 juillet et des conférences à l’église Saint-Jacques de Béziers 
(Hérault). La Pastorale du Tourisme des paroisses cœur de ville de Béziers (Hérault), organise un évènement qui 
mettra en valeur le patrimoine de la ville de Béziers, l’Eglise Saint Jacques, un des monuments majeurs des édifices 
romans languedociens, en recevant une exposition.  
Cette exposition qui aura pour thème « des Chemins vers Compostelle à l’itinéraire culturel européen » réalisée par 
l’Association de Coopération Interrégionale “Les Chemins de Saint-Jacques de Compostelle”, sera visible par le public 
les 23, 24, 25, 26, 27 et 28 juillet 2011 de 10 h à 18 h sans interruption. (51 rue saint Jacques) 
  
Conférences/témoignage différents programmés chaque jour débuteront à 15 h. 
Plusieurs marcheurs feront le récit de leurs pérégrinations sur les voies jacquaires et un historien évoquera les 
archives méconnues de l’abbatiale Saint Jacques de Béziers, l'église des Goths. 
  
* Samedi 23 juillet : Bernard DIDIER, marcheur au long cours : diaporama et récit de ses pérégrinations sur les 
chemins vers Compostelle pour éprouver la vie du Chemin.  
* Dimanche 24 juillet : Robert LATREILLE, Président de l’association des amis du chemin de St-Jacques en 
Languedoc : causerie sur les voies jacquaires et la place qu'elles ont conservée dans le paysage moderne actuel et 
dans l'esprit des pèlerins et des marcheurs du XXI ème siècle.  
* Lundi 25 juillet : Le Père Philippe GUITARD témoignera de son expérience et évoquera le "sens du pèlerinage".  
En ce jour de la Saint Jacques, une messe sera célébrée à 18 h 
* Mardi 26 juillet : Henri BARTHES, membre de la société archéologique : Archives méconnues de saint Jacques de 
Béziers, l'église des Goths et au détour évoquera  les confréries de Pèlerins.  
* Mercredi 27 juillet : Robert CERVERA, parlera du chemin des Romieux et de l’art Roman sur le chemin de 
Compostelle.   
* Jeudi 28 juillet : Bernard et Marie-Claude CHRISTOL, raconteront leur progression sur le chemin à leur retour de 
Pampelune fin de leur parcours cette année.  
 Renseignements : impasse Baudin – 34500 Béziers – 06 12 48 54 14 

Dimanche 17 JUILLET 2011 Marche jacquaire à Capestang 
 

Depuis 1986, l’abbaye de Fontcaude (cf. ci-dessus), cœur battant de ce terroir vigneron et halte sur une très ancienne voie 
reliant Narbonne à Saint-Gervais-sur Mare et au-delà à Toulouse, célèbre la fête de Saint Jacques le Majeur chaque 25 
juillet. Cette fête populaire se tiendra le lundi 25 juillet. En prélude, le dimanche 17 juillet, la traditionnelle marche jacquaire 
sillonnera les sentiers, à la découverte du patrimoine médiéval niché au cœur du vignoble. Habitants et visiteurs sont 
attendus nombreux. Trois randonnées pour tous publics sont proposées à partir de Puisserguier, Quarante, et Foncalvy pour 
converger vers Capestang, carrefour des « Chemins de l’Histoire », halte sur la Via Domitia, sur l’itinéraire du piémont 
pyrénéen vers St-Jacques de Compostelle et halte nautique sur le Canal du Midi. Trois départs en direction de Capestang 
Quarante (RV. devant l’abbatiale), Puisserguier (RV. château), Grange cistercienne de Fontcalvy. (RV. sur place, grange de 
Fontcalvy, route de Cuxac à Ouveillan)  
Repas dans la cour du château des archevêques (MH), 20h30. Prix du repas : 15 euros Dernier délai d’inscription : 11 juillet. 
Renseignements et inscriptions pour la marche jacquaire et le repas : O.A.C. (Office d'animation capestanais)  
tel : 04.67.93.34.23.     em.oacinfocapestang@orange.fr 

LUNDI 25 JUILLET 2011 
– 25ème fête de Saint Jacques et des Chemins de l’Europe en l’Abbaye de Fontcaude –  

Languedoc-Roussillon, Hérault. 
Sous la présidence de D. José Maria Ballester. Ancien Directeur du Patrimoine Culturel du Conseil de l’Europe. 

 
Dès 1986, l’ancienne abbaye de Fontcaude, nichée en plein vignoble languedocien célèbre la fête de Saint Jacques le 
Majeur chaque 25 juillet. Ce rendez-vous annuel est un des plus anciens sur les itinéraires culturels vers Compostelle en 
France. Cette fête populaire se déroule à la fois dans le faste et les couleurs des cortèges et dans l’atmosphère recueillie 
qu’inspire le cadre de ce lieu romantique et protégé.  
 
Pour ce 25ème anniversaire, l’ancienne abbaye honorera les pionniers de la renaissance contemporaine de la pérégrination 
vers Saint-Jacques de Compostelle.  
18h. Conférence « Les Chemins de Compostelle, l’identité culturelle de l’Europe ». Par D. José Maria Ballester, ancien 
Directeur du Patrimoine Culturel au Conseil de l’Europe. 
19h. Concert de chant grégorien « chants de Résurrection » par le chœur Occitania Sacra.  
20 h. Grand cortège et Chapitre solennel de la Fraternité Jacquaire de Septimanie. Accueil des pèlerins de l’année.  
21h. Repas champêtre (sur inscription, 20€/personne). 
22h. Projection « Chemins de COMPOSTELLE » Réalisé en 1952 par l’Abbé Henry BRANTHOMME Noir et blanc, 45 
minutes ; Document d’archives d’une valeur ethnologique exceptionnelle tourné sur le Camino francès, vierge de tout 
passant, de toute mode, de toute valorisation... à la réouverture des frontières en 1949.    
Renseignements et inscriptions : abbaye de Fontcaude 34460 Cazedarnes. 
Tel. 04.67.38.23.85  abbaye-de-fontcaude@wanadoo.fr  http://www.abbaye-de-fontcaude.com  6
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